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sens à purifier ton âme dans les eaux sacrées du bap-
tême, ton oeil verra cet ange divin qui veille sur
moi.

" -Et qui me purifiera, pour que je puisse. voir
ton ange ? reprit Valérienpplein d'étonnement. '

C écilerepartit : " Il existe près d'ici un saint vieil-
lard qui purifie les hommes, et ensuite,. ils peuvent
voir l'ange du Seigneur. "-" Où est ce vieillard, de-
manda aussitôt Valérien? "

" Sors de la ville, dit Cécile, puis tu rencontreras
des pauvres que j'aime et qui me connaissent. Tu
leur diras : Cécile.m'envoie; versvous ; conduisez-
moi au Saint vieillard Urbain. " Siý tu es docile à la
parolede ce père vénérable, il te révêtira d'habits
nouveaux ; et à ton retour, tu verras l'ange devenu
ton ami, et tout ce que tu lui demanderas il te! l'ac-
cordera." Poussé par une force inconue, le jeune
Romain quitte sans efforts la jeune vierge,- dont le
langage si pur et si chaste à changé son cœur. Il se
met en marche et aux premiers feux du jour, il ar-
rive aux catacombes, où le pape St. Urbain était forcé-i
de se tenir caché. Introduit auprès de ce vénérable
vieillard, il lui raconte, avec émotion, ce qui s'est
passé. Après avoir écouté ce récit, le pape étale à ses
regards toutes la beauté et la grandeur du Christia-
nisme, il lui fait entrevoir le vrai soleil de -Justice,
Jésus-Christ, et répond à tôus ses doutes. Pendant
ce sublime entretien, un vieillard d'un aspect divin,
couvert de vêtements blancs comme la neige, et te-
nant.dans sa main droite un livre doré, parait tout à
coup au milieu d'eux ; une vive lumière brille au-
tour de sa tête. C'était St. Paul, l'apôtre des païens,
la seconde colonne de l'église. Romaine. A cette
vue, Valérien,,saisi de respect et de terreur, tomba
comme mort, la face contre terre. L'auguste vieil-
lard le relève avec bonté et lui dit : jeune homme,
Prenez ce livre lisez les paroles que'voici et croyez ;
et ainsi vous mériterez d'être purifié et de contem-


